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ouvertepour recevoir tour å tour leurs enfants, eurs effectivement, uelque fois, sans autre-ressource ue
petits-enfants et leurs arrière-petits-enfants. leur réqignation et leur patienc e

-"-ùisse-e Pèreceleste -vos. voir toujours ve Comien de fervènts chrétiens, sous;les dehors
complaisance P oisseTésus Christ, -en descendant d'uûe vie cornmune et au-milieïa du grand-monde,
souvent dans vosâ'mes, y-établir la piétê et la pureté I ont un commerce continuel avec Dieu, et luiFfont
Puisse le Saint.Esprit onfamnier .vos cours d'amour tous les jours-mille sacrifices intérieurs de ce qu'ils
p our. Dieu I Je supplie-a.Très.Ssinte-Trinité de vous ont de plus cher 1 Ils adorent le: Seigneur enesárit
bénir. comme je vous-bénis*de nouveau. et -en vérité,, tout renfermés en:etix-meômes et sem

Au nom du Père, du Fils-et du-Saint-Esprit. Ai"- blables à ces grands fleuves qui par des doutes
si soit il. secrètes, coulent sous.terre-et se dérobent à nos

Collège de StAnne.-Les élections au Collège de yeux. Mais aussi comme les fleuves-qui,dapèss'etre
Ste.Anne dela Pocatière viennent d'avoir lieu. perdus pour quelque temps,-'reprennent leur:pre.

-Le Révd. M. Charles Trudel, V..G., a été réélu su. mier cours, et recommencent- à paraitre avec plus
périeur. - de majesté, ainsi ces âmes cachées, qui ne sont

Le Révd M. Herménégilde -Dubé reste directeur du connues que de Dieu, sortiront enfin de l'obcurité
Grand Séminairö . et paraîtront au grand jour dans toute la-joie-ui

Le directeur des écoliers est- M. l'abbé C. A.-Collet leur est.due.-CanariNrs.
autrefois de l'archevêché.

M. l'abbé-A-. Michaud- a été réélu procureur et M.
l'abbé-Louis Tremblay élu préfet des études. C AIU S E RIE A G R IC0 L -B -

igation des htmbles.-Tou tes les vertu s n'ont .De la destruction-.des prairies et de l'aqsoilment.' des
as le. même éclat: il. y en a que la naissance ou

la fortune relève; la plupart des actions vertueuses terres gui sont en prairies ou e:pdturages.
que font les personnes, constituées en dignité leur

.sont comptées. Il y en a qui éclatent par elles- Le sort de tout ce qui existe est d'être faible dans:
même aux yeux des hormmes, et qui- attirent leur son principe, d'arriver pou a peu àson -plus plus haut
estine: un grand zèlé pour le salut du prochain, degré de force, d'y briller un moment, .et d'êt:e en-

',une vie austère, -charités publiques, être de toutes traa ensuite rapidement vers sa ruine s'il est-*
les bonnes couvres d'une ville ou d'une paroisse, quelques moyens d'en môdérer le cours,<il n'en ést
travailler à la réformation des moeurà, à l'aiancè- point de l'arrêter.
mnent -des affaires, de la religion : on ne manque Les prairies étant soumises à cette loi impérieuse -

guère de rendre hommage à ces vertus; et si les de la nature, il est une époque où elle'avertit le cul.
louanges humaines n'en sont pas toulours-le mo- tivateur de la nécessité de la remplacer, pour son
tif, elles soutiennent du moins. l'homme, et le ré- propre intérêt, par d'autres cultures.
compensent d'une partie de ses soins. La conversion des prairies en terres labourables,

-Mais il est des vertus d'une espèce bien différente, comme colle de ces dernières en prairies, est sans
obcures d'elles-mêmes et qui ne sont connues que contredit une des rotations -les plus conformes aux
d Dieu. .Elles n'ont rien qui -nourrisse l'amour- principes d'une saine agriculture. Aucune opération
propre, qui flatte la nature; elles vous laissent agricole ne peut être plus lucrative que cet alternat
toute la peine d'une action sainte, -sans espérance periodique, qui d'une part, procure à peu de frais des
d'autre-gloire que delle de l'éternité. Combien du- récoltes aussi avantageuses par l'abondance que par.
gens,ý par exemple, qui ne sont pas dans les pre- la qualité et la netteté des produits,. et de l'autre,
mières places du royaume, mais dans des emplois fournit également à peu de frais les moyens d'en ob-
subalternes, ont toute la fatiRue et les désagréments tenir constamment de.semblables, d'une manière in-
des entreprises les plus glorieuses qui regardent la définie, en conservant la terre nette, meuble et fertie. .
religion, sans en avoir l'honneur! -Le père de notre agriculture, le savant Olivierde'

Combien de personnes, dans une condition privée, Serres, avait sans doute reconnu dans Fa pratique-
pratiquent tou's les devoirs. du chrétion, sans qu'on tout l'avantage résultant do cette importante opéra-
fasse attention à leur. conduite'l tion, qu'il-contseille.en termes formols:

Combien de malades qui languissent depuis plu- "Voyant, dit il, votre terre ne rapporter suffisam-
sieurs années,, ou tourmentés de douleurs aiguös, mont, ne soyez pas si mal avisé quede -la souffrir
ou a'flhgés de maux habituels ou isecrets, sans être avec Lin si petit revenu; lui changeant d'usage, con-
plaints.depersonne ; qui. n'ont pas seulement leur vertissez-la en terro labourable ; de cette manièie elle
douleur à supporter, mais souvent, comme le saint profitera plus en un an, produisant de beaux blés et
homme Job, les reproches ou Vindiglérence de leurs pailles, que de six en foin. Ayant renouvelé le fonde
parents et de-leurs amis; et qui, dans. une, soumis- au bout de quelques années remettez enprairie.
sion entière:aux ordres de Dieu, adorent ses rigou- La plupart do nos agronomes. modernes ont égale
reux jugements'; tout prets,,non seulement à lui ment-reconnu les grands avantages résultant de cette
sacrifier lëurivie,-,-ce serait :peu,. et cela. est facile conversion: plusieurs l'ont recommandéeparticuliè
encore ;:mais à la tralner-tant*qu'il lui plaira, dans rement pour les prairies à baso de gramiiées vulgai
une langtieur.plus fàchieuse. que la mort 1 . remont désignées sous la qualification.de prairies na

Coïnbien;de pauvres-honteux, jusque dans les con- turelles, en opposition à cellesà base de légumineuses,
ditionsles plus relevées,-se voyant tous les jours à généralement désignées sous colle de prairies artifi-
aeille de manquer du nécessaire, etenms et do la destruction desquel les les avantages
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